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SUR QUELQUES PYCNOGONIDES DE DAKAR. 


Par Louis FAGE. 


PROFESSEUR AU MUSÉUM 


J'ai recu de M. Soure, professeur à l’Institut des Hautes-Etudes 
s P 
de Dakar quelques Pycnogonides de cette région, recueillis par lun à 
q q » 5 ? P 
mer basse ou dans des dragages littoraux. J’ai reconnu les espèces 
. } 
suivantes 


Achelia echinata Hodge Eurycyde raphiaster Loman 
Ascorhynchus latipes (Cole) Tanystylum orbiculare Wilson 
Pycnogonum Cessaci Bouvier. 


Cette collection, peu importante en nombre, ne manque pas d'in- 
térêt. Outre qu’elle permet de donner une description correcte du 
Pycnogonum signalé par Bouvier, elle précise les affinités de cette 
faune de FW. Africain avec celle de PE. Américain. 

En effet, si Achelia echinata n’est encore connu que de lE. 
Atlantique, où on le trouve sur toutes les côtes Européennes, au 
Maroc, en Mauritanie, ainsi qu'aux îles du Cap Vert et aux Açores, 
et des côtes méditerranéennes (Banyuls, Cette, Marseille, Naples) ; 
les trois autres espèces se trouvent sur la côte Américaine. 

L’ Ascorhynchus latipes (Cole), bien caractérisé par la brièveté 
des tarses, les scapes des chélicères à un seul article, les prolonge- 
ments latéraux faiblement séparés les uns des autres, la situation et 
la forme si particulière du tubercule oculaire, l'allongement du pre- 
mier segment du corps, n’était jusqu'ici connu que des rivages des 
Bahamas ct de Floride. C’est un & ovigère de cette espèce que 
M. SouRie a capturé à la Pointe Bernard le 23 avril 1952. 

L’Eurycyde raphiaster Loman, décrit des îles du Cap Vert, a été 
signalé depuis des Bahamas, du Golfe du Méxique et de la Mer des 
Antilles. Deux & en ont été capturés par M. SouriE à Dakar, l’un 
à la Pointe Bernard, l’autre à la Pointe de Fann. 

On sait déjà que le Tanystylum orbiculare Wilson, commun en 
Méditerranée (Naples, Monaco, Banyuls), se trouve sur la côte 
d’Afrique jusqu’au Congo Belge et sur la côte Américaine, depuis le 
Virginie et le Massachusetts, la Floride, les Bahamas et jusqu’au 
Brésil (Port Aransas). Sa présence à Dakar, où il paraît commun 
parmi les Algues et sur Tubularia larynx, marque un jalon de plus 
de cette vaste distribution. i 


Bulletin du Muséum, 2° série, t. XXIV, n° 6, 1952. 


— 531 — 


+ 


Quant au Pycnogonum Cessaci Bouvier, il a été trouvé aux îles du 
Cap Vert. Bouvier le signale pour la première fois en 1911 et indique 
qu’il se distingue du P. pusillum Dohrn par ses appendices dépour- 
vus de griffes accessoires et par son abdomen eylindrique ou légère- 
ment ovoïde. ll revient sur eette espèee en 1917 et la compare aux 
P. crassirostre Sars ct pusillum et ajoute qu’il a, eomme le P. litto- 
rale Ström, une trompe eonique et l'abdomen franchement obtus en 
arrière et que les saillies segmentaires dorsales lui manquent totale- 
ment, ainsi qu'au P. pusillum. Cette erreur est répétée dans le 
tableau systématique des Pyenogonomorphes qu’il a publié en 1922 ; 
où il précise que le P. Cessaci a abdomen cylindrique ou un peu 
ovoïde, la trompe en obus ou en tonneau, pas de griffes auxiliaires, 
la Die principale égalant environ la moitié du propode. 

On comprend qu’en présence d’une description faite ainsi par 
additions suceessives et d’ailleurs en partie inexacte, et que n’aeeom- 
pagne aucune figure, A. Merzo-LerrÂo mait pas reconnu que les 
individus capturés par lui au Brésil, dans la Baia de Guanabara 
appartenaient à eette espèce. Et, pendant, ‘ees individus qu'il a 
déerits (1915) sous le nom de P. cine n. Sp. sont en tous points 
identiques aux types du P. Cessaci (3 G) conservés dans nos eol- 
leetions, de même qu’à ceux (2 ©) pris à Dakar sous les pierres par 
M. Sourix. Je profite done de ees dernières trouvailles pour donner 
la description de eette espèee. 


Pycnogonum Cessaci Bouvier 1911. 
Syn. : P. letitiae A. Mello-Leitäo 1945. 


Corps massif : téguments ehagrinés; prolongements latéraux plus 
larges que longs ; segments nettement séparés. Au bord postérieur des 
trois premiers segments, une gibbosité médiane bien marquée, une autre, 
plus réduite, derrière le tubereule oculaire, une au bord distal de tous les 
prolongements latéraux et deux äu bord distal des premières eoxas de la 
quatrième paire de pattes. Tubereule oeulaire bas et obtus, séparé du 
bord frontal par un espace environ égal à son diamètre. Trompe grosse, 
eylindrique, un peu plus longue que le premier segment. Abdomen clavi- 
forme, arrondi à l'extrémité qui dépasse en arrière le bord postérieur des 
premières eoxas de la dernière paire de pattes. Ovigères de 7 artieles, y 
compr's la griffe terminale ; deux courtes épines au sommet de l’article 2 ; 
les artieles 4, 5 et 6, dilatés au bord ventral. Les premières eoxas au moins 
aussi larges que les prolongements latéraux ; les deuxièmes et troisièmes 
coxas plus étroites. Fémurs pourvus d’une très forte protubéranee ven- 
trale ; tibias plus étroits, sensiblement de même longueur et de même 
diamètre : ees trois artieles portant en-dessus une épine distale. Tarses 
très courts orñés d’un faiseeau de soies ventrales ; propodes pourvus de 
soies ventrales dans son tiers proximal ; pas de griffes auxiliaires. 

Orifices sexuels à la face ventrale des deuxièmes eoxas de la quatrième 
paire ehez le g et à la face dorsale des mêmes artieles ehez la $. Longueur 
totale : ® 3 mm. {trompe 0,75 mm., abdomen 0,39 mm.); g 2,5 mm. 
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Iles du Cap Vert : 3 & (types) sous des Vermets ; Dakar ; anse Bernard : 
sous des pierres, 2 , et Brésil {Baia de Guanabara). 


Le P. Cessaci extrêmement voisin du P. pamphorum Marcus du 
Brésil (région de Santos), dont il se distingue par la situation plus 
antérieure du tubcreule oculaire, la présence d’une protubérance 
dorsale immédiatement derrière ce dernier, d’un tubercule fémoral 
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Pycnogonum Cessaci Bouvier, ® de Dakar. 


très saillant, et l'absence de griffes auxiliaires, se relie au P. pusillum 
Dohrn, de la Méditerranée et de la côte Africaine, et du P. beno- 
kianum Ohshima des mers du Japon. Il en diffère cependant par 
l'absence de griffes auxiliaires, la situation des orifices sexuelles, 
l’ornementation du corps et des appendices. Il se rapproche éga- 
- lement du P. microps Loman du Natal, qui possède aussi un 
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tubercule post-oculairé, mais dont le quatrième segment est dépourvu 
de saillies dorsales. 

Ainsi, à la liste que j'ai donnée précédemment des espèces com- 
munes à la côte tropicalc et équatoriale de l Afrique et à la Mer 
Caraïbe, deux espèces viennent s'ajouter : Ascorhynchus latipes et 
Pycnogonum Cessaci ; ces nouvelles captures confirment ainsi lcs 
affinités faumstiques dont j'ai tenté de fournir une explication. 
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